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ne peut que susciter des préoccupations et des tensions dans les pays voisins ainsi qu’à
l’intérieur même de la société allemande. En l’absence d’un ancrage européen, le besoin
qu’a l’Allemagne de chercher de nouvelles ressources et de nouveaux débouchés pour
résoudre les déséquilibres sociaux internes et pour s’assurer une sécurité toujours plus
menacée par l’instabilité de ses voisins orientaux et la renaissance de la puissance russe,
ne pourra qu’assumer de plus en plus un caractère nationaliste.

En Italie, depuis toujours le maillon faible de l’Europe, les dernières élections
nationales ont offert l’image d’un pays toujours davantage en crise et toujours plus
difficile à gouverner. Le populisme, l’extrémisme et parfois carrément l’apologie du
fascisme ont dominé la campagne électorale. Le nouveau gouvernement est contraint à
la défensive. Il doit avant tout affronter le problème de la sauvegarde du cadre
constitutionnel démocratique et unitaire de l’Etat pour éviter que la situation ne se


